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cristallise par refroidissement de longues aiguilles soyeuses qui
sont constitutes par la phenylacetylidene diurethane

.Nil CO., C, H. 1

C.ILCH.CH^
xnhco2C:sH5

La solution-mere alcoolique abandonne par distillation de

Falcool un residu visqueux qui apres plusieurs semaines cris-
tallise et fournit une nouvelle substance qui apres purification
se presente en beaux cristaux jaunes, fluorescents constitues

par la combinaison de deux molecules d'aldehyde phenyl-
acetique avec une seule molecule d'urethane et dont le point
de fusion est situe ä 157-158°. Cette substance pourrait etre

un diphenylpvrrolcarbonate d'ethyle

Cß IL CM — CJK' I )N — CO, C, H.

Cr H.CH —cir
Analyse:

Calcule pour C19 H19 02 N Trouve
C 77,8 C 77,6
H 6,48 II 6,52
N 4,77 N 4,72

Henri Lagotala. — La Vallee de la Valserine et le Glacier
du Rhone.

Le glacier du Rhone a-t-il franchi les cols du Jura entre
Fort-de-l'Ecluse et la region du Marchairuz Dans sa « Geologie
der Schweiz » Heim admet que les glaces rhodaniennes ont passe
le Col de St-Cergue (Jura vaudois) et qu'elles ont ete jusqu'ä
Morez.

Dans de precedents travaux (1, 2, 3, 4) nous avons attire
l'attention sur le fait que l'erratique alpin est absent ä l'inte-
rieur des chaines du Jura vaudois et de la region de la Faucille.
La limite de l'erratique alpin sur le versant meridional de la

1 H. B\rbier. These de doctorat. Geneve 1893.
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chaine interne du Jura s'abaisse devant les cols de St-Cergue
et de la Faucille. Nous avons explique ces deux faits en disant

que lorsque le glacier du Rhone est arrive vers le Jura vaudois
et francais, de puissants glaciers locaux occupaient deja les

regions de la Dole-S'-Cergue et de la Faucille-Combe d'Envers.
Le glacier du Rhone ne put done penetrer a I'interieur de l'arc
jurassien par les cols de St-Cergue ou de la Faucille. 11 ne put
meme pas penetrer tres avant dans les profonds ravins de la

Creva-Tzevaux (S'-Cergue) ou de la Gombe d'Envers. Dans

cette derniere Combe il n'a pas franchi les Portes-Sarasines.
Ces deux combes que nous prenons comme exemples etaient
elles-memes occupees par les glaces jurassiennes, locales. Les

produits morainiques locaux que l'on trouve ä I'interieur du
Jura sont d'apres nous d'äge neo-würmien.

Les grandes vallees qui debouchent du Jura orit ä la sortie de

la chaine leurs fonds combles par de la moraine ou du fluvio-
glaciaire rhodanien (1, 2, 3, 4). Nous ayions indique ce fait au

sujet de la region de St-Cergue puis de la Faucille.
11 nous a paru interessant de visiter la vallee de la Valserine

qui suit le bord septentrional puis occidental de la premiere
chaine du Jura et de rechercher les elements erratiques alpins
dans cette region. Entre Mijoux et Chesery nous n'avons vu

que des formations morainiques locales. La Valserine coule soit

sur ces depots morainiques soit sur des masses eboulees. Au
defile au Nord de «la Riviere » la Valserine coule encore sur
des depots quaternaires. Ce n'est guere qu'aux abords de la

Mulaz que les elements alpins apparaissent et ils prennent alors

une importance extreme dans la region de Confort (5 km. au

nord de Rellegarde). Iis ont ete d'ailleurs decrits recemment par
Doneieux (5). Dans la derniere partie de son cours au nord de

Rellegarde la Valserine passe sur la röche en place. Toute une

partie de la vallee de la Valserine, celle en amont de Chatillon-
de-Michaille doit done etre consideree comme une vallee an-
cienne comblee par les depots morainiques locaux dont les plus
nets sont les plus recents c'est-ä-dire les neo-würmiens. Ces

depots, de meme que de forts eboulements, sont particuliere-
ment abondants au N de Chesery, dans la region oü la route
fut emportee par les inondations de 1910.



SEANCE DU 7 MAI 1925 75

Cette vallee de la Valserine montre d'anciens niveaux de la

riviere qui sont a 10-15 m d'altitude au-dessus du talweg

pres de Mijoux et a 15-20 m pres de Chesery. Ces terrasses

s'approfondissent d'amont en aval.
Nous ne pouvons, par suite de l'inexistence des blocs alpins

dans la haute Valserine, admettre le passage du glacier du
Rhone par-dessus le col de St-Cergue (altitude actuelle 1223

m) ou par dessus celui de la Faucille (altitude actuelle 1320 m).
Comme nous le disons plus haut nous avons demontre prece-
demment le non passage du glacier en nous basant sur l'exis-
tance de glaciers locaux bouchant ces cols et l'absence de

materiaux alpins dans les vallons et vu les chalnons internes du

Jura Vaudois meridional et de la region de la Combe-d'Envers-
Faucille.

Les blocs alpins de la region de Confort, Chätillon de Michaille
proviennent done du fait que le glacier du Rhone, apres avoir
franchi la cluse du Fort-de-l'Ecluse est venu buter contre les

chainons nord-sud du Jura meridional et par cela meme s'est

etale au nord en direction Bellegarde, Lancrans, Confort. La il
rencontrait l'obstacle des glaces de la Valserine et devait des

lors s'ecouler ä l'ouest vers St-Germain-de-Joux et Nantua.
Nous laissons ici de cöte les autres directions du glacier.

L'existence d'une vallee profonde ancienne anterieure aux
dernieres glaciations dans le Jura n'a rien qui doive nous
etonner. En effet nous avons montre precedemment (1, 2, 3, 4)

que le ravin du Journan (Gex) et de la Colline etaient des

vallees anciennes comblees par les masses morainiques wür-
miennes. Schardt (6), dejä en 1897 indique un sillon profond
bouche par des elements glaciaires entre le Mont Mourex et le
Jura. En 1920, Joukowsky (7) indiquait que «tout le territoire
du Petit Lac avec son reseau hydrographique jusqu'ä une
altitude voisine de 500 metres represente une topographie sur-
imposee, taillee dans des materiaux recemment deposes et

ayant comble un reseau de vallees prewürmien, taille lui-meme
dans la molasse ». Rappeions que les vallees du Journan, la

Colline, M4 Mourex-Jura (Vesancy) se trouvent au-dessus de

500 m. Plus tard avec Joukowsky (8) nous avons resume les

observations concernant le territoire de Geneve et le pied du
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Jura. II resulte de tout ceci que le reseau des vallees profondes
existe done aussi bien dans le Jura, tant sur le flanc meridional
et oriental que sur le flanc septentrional et occidental de l'extre-
mite meridionale de la premiere chaine, que dans le bassin du
Petit Lac.

Pour ce qui est du Rhone compris entre le Fort de l'Ecluse
et Bellegarde, son histoire fut ecrite entre autres par Kilian (9).

Lugeon et Villemagne (11), Kilian (12) puis Doncieux (13) ont
decrit un ancien cours du Rhone, le sillon de Clarafond actuelle-
ment aveugle par des depots quaternaires plus profonds que le

cours actuel.
Dans la region sous le Fort de l'Ecluse au Pont Carnot, la

pile rive droite est ancree sur le rocher. Sur la rive gauche les

depots fluvioglaciaires passent sous le lit du fleuve. (Altitude du
Pont 346 m; niveau d'eau 323 m). II semble que meme dans

la region la plus etroite du defile, le Rhone ne coule pas sur un
fond rocheux. Au viaduc de Longeray l'une des deux piles
situees le plus pres du Rhone aurait ete fondee sur le rocher,
l'autre sur le quaternaire. Sous le Fort-de-l'Ecluse, Renevier,
dans un sondage, a rencontre 4 m de moraine de fond au-dessous

du niveau de l'eau (cite par Kilian). Le sondage n'a pas atteint
le rocher (9). Un ancien lit se trouve done ä une altitude qui
n'est en tout cas pas superieure ä 319 m.

Toutes ces observations semblent bien nous montrer un
Rhone ancien coulant ä travers le Jura plus bas que le Rhone

actuel (a moins de 344 m au Pont Butin ä Geneve, ä moins de

318 m au Pont de Peney, ä moins de 320 m a Chancy). II va de

soi que tout le reseau hydrologique devait se trouver en har-
monie avec ces basses vallees pre-wiirmiennes et que la Valse-
rine ne devait pas faire exception. Le raccord de la Valserine
et du Rhone se fait actuellement par un sillon creuse dans le

rocher. Nous croyons que les depots morainiques de Confort ä

Chätillon de Michaille et Bellegarde cachent l'ancien cours.
La vallee est morte qui de Chätillon de Michaille par St-Ger-

main-de-Joux gagne Nantua. Elle est partiellement comblee

par des restes morainiques abondants. Elle apparait done aussi

com nie une vallee tres ancienne.
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